


Drôle de nuit de Noël
 

Depuis plus de 2000 ans, le soir de Noël, parait-il, les animaux
parlent. Quand on a le cœur pur, on peut les entendre et suivre des
conversations pleines de charme et de douceur. Mais si quelque
ombre plane sur leur conscience, les hommes en sont réduits à
imaginer la scène. Ainsi naissent les contes de Noël. De ceux qui
ouvrent des yeux émerveillés sur le visage des enfants.

Laissez-moi vous raconter l'une de ces histoires dont on ne
saura jamais si elles sont réelles ou simplement rêvées.

*
*   *

Dans certains foyers, lorsqu’une naissance survenait dans
l’année, le père de famille ajoutait un mouton dans la crèche. Une
manière d’entourer le nouveau-né et de mettre toute la famille sous
sa protection. Oubliée chez nous pendant une génération, la tradition
renait aujourd’hui grâce aux petits-enfants. Quatre brebis et un petit
bélier entourent l’Enfant-Dieu. Et si les enfants ont grandi, ils
tiennent à « leur » place dans la crèche. Et certains adolescents ont
adopté des animaux qu’ils aimeraient bien voir aussi dans le concert
de Noël. Seront-ils acceptés ? Mystère…

*
*   *
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- Pompon, arrête de sauter comme cela, on nous a demandé
d’être discrets !

- Tu en as de bonnes, Mitsou, je ne sais pas me déplacer
autrement. Je ne suis pas un chat, moi, mais un lapin! Faut que je
saute. Et puis, flûte, je suis content. Je le montre ! Pourquoi tu ne
t’en prends qu’à moi. Cabriole est tout fou lui aussi.

- Eh bien, on n’est pas sortis de l’auberge avec des
compagnons comme vous deux. Comment voulez-vous que l’on
arrive sans encombre dans la grotte. Le bœuf n’était pas d’accord, je
vous le rappelle. Les moutons encore moins.

-Je sais, c’est grâce à l’âne qu’on a pu décrocher l’invitation.
Mais c’est quand même excitant. Mitsou, on va enfin participer en
personne à la fête de Noël et partager nos histoires !

- Je suis aussi ému que toi, Pompon, mais je me retiens. Je n’ai
pas envie que l’âne regrette son geste amical et nous expulse d’un
coup de sabot.

- C’est bon Mitsou. Je me fais tout petit. Mais que Cabriole se
calme aussi.

- Promis, acquiesça le troisième larron.

*
*   *

La nuit tombait vite en hiver. Les fermiers s’enfermaient tôt
dans leur maison, laissant le champ libre au reste de la gent vivante.
Le bœuf et l’âne, les deux seuls grands animaux de la ferme, avaient
trouvé que l’occasion était rêvée pour se retrouver et refaire le
monde. A leur manière ! Ils avaient commencé par se plaindre de
devoir passer leur vie dehors. Puis, après avoir exploré les environs
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ils trouvèrent une petite grotte qui les mettrait à l’abri du froid, du
vent et de la pluie. Elle semblait avoir servi d’étable dans les temps
anciens. Un peu de paille et de foin avaient été amassés au fond.
Après avoir poussé dehors quelques branchages abandonnés, ils
s’installèrent et purent discuter, rire… et se reposer sans se soucier
des aléas climatiques.

Ils firent rapidement des jaloux. Et se montrèrent d’abord
intraitables. Habitué aux coups et remontrances continuelles du
maître, l’âne avait cependant bon cœur. Le paysan ne roulait pas sur
l’or. La ferme était petite et ne comptait, en plus de l’âne et du bœuf
que quelques moutons. Quatre brebis et un bélier ! L’âne plaida leur
cause auprès du bœuf qui, un peu à contrecœur, accepta leur
compagnie.

Les derniers venus se révélèrent de joyeux commensaux. On
les entendait rire de loin !

- Bêêêêê, bêêêê…
L’âne se retenait de braire trop bruyamment mais ne pouvait

s’empêcher de participer.
Le bœuf, lui, ramenait le calme. Il avait peur que le maître ne

les déloge pour cause de tapage nocturne.
La petite troupe finit par attirer tous les animaux du voisinage.

Aussi bien ceux de la ferme que les hôtes du bois proche. Mais tous
ses membres restèrent intraitables. De toute façon, la place était
réduite et l’abri ne pouvait accueillir d’autres commensaux.

Chiens, chats, poules, canards, lapins, renards, écureuils,
belettes… se tinrent à distance dans l’espoir de participer un jour aux
conversations. On vit même quelques timides chevreuils en lisière de
forêt qui tendaient l’oreille.

Puis tous se lassèrent , un peu vexés d’être mis à l’écart.
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Enfin, presque tous, car les deux chats de la ferme continuaient
chaque soir à tourner en catimini autour du refuge. Ils approchaient,
marchant avec précaution sur leurs coussinets afin de ne point se
faire repérer. De temps en temps venait se joindre à eux un lapin
dégourdi qui faisait le clown pour attirer l’attention en sautant sans
précaution dans la prairie, au risque d’attirer le renard.

L’âne du fond de la grotte, s’amusait du manège des trois
compères. Il finit par en avoir pitié. Un soir, alors que les deux chats
et le lapin renouvelaient leur manège à quelques pas de lui, il les
héla.

- Oh, les amis ! Oui, les amis ! Demain c’est Noël ! On va faire
la fête. Venez y participer. Cela nous fera plaisir.

Les trois amis – qui en fait attendaient ce moment depuis
longtemps – furent d’abord surpris, puis acceptèrent avec joie
l’invitation.

*
*   *

Toute la journée Mitsou et Cabriole, les deux chats, avaient
attendu en ronronnant dans leur panier. Pompon, le lapin, tout excité,
faisait des bons impressionnants autour de la ferme en criant
« Vivement ce soir ! » Heureusement,  seuls ses deux amis
l'entendaient. A 23 heures, les fermiers étant partis assister à la messe
de minuit, ils prirent le chemin de la grotte, sous la conduite de
Mitsou, le plus vieux et le plus calme des trois.

Vous vous souvenez de ses recommandations :
- Pompon, arrête de sauter comme cela, on nous a demandé
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d’être discrets !

A l’entrée, ils se figèrent.
- Mais, qui sont ces gens ? osa Cabriole.
Un homme et une femme, jeunes, se tenaient timidement

accroupis devant un petit tas de paille qui, ils en eurent tous trois la
berlue, semblait bouger.

- Un peu de silence, demanda le bœuf. Vous allez le réveiller…
- Mais qui sont-ils ? insista Mitsou.
- On ne sait, dit l’âne dans un souffle. Ils sont arrivés cet

après-midi. Ils étaient fatigués. Ils ont demandé de l’aide au fermier
qui les a envoyés ici.

- La femme était enceinte, poursuivit le bélier. On leur a fait de
la place. Elle vient juste d’accoucher. Parlez doucement pour ne pas
effrayer le bébé.

- On va faire attention, promit Pompon. Mais, dites-nous enfin,
qui sont-ils ?

- Ce sont des gens au cœur pur, assura le bœuf. Nous avons pu
leur parler. Ils nous ont entendus et compris. Nous aussi, nous avons
pu apprendre comment ils étaient arrivés ici. Ce sont des réfugiés. Ils
ont fui la guerre et tout quitté pour que le petit puisse vivre sans peur.
Alors, ce n'est pas le moment de l'effrayer.

Dans un sursaut le petit enfant frissonna. Immédiatement le
bœuf et l’âne, avec douceur, soufflèrent dans sa direction pour
réchauffer un peu l’atmosphère.

-Toi, le chat à la robe blanche et noire, quel est ton nom ?
demanda l’âne.

-Mitsou. Que puis-je faire ?
- On ne peut souffler que d’un côté. Installe-toi contre
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l’enfant, de l’autre côté, pour bloquer le froid et le vent. Il ne faut
pas qu’il s’enrhume.

Ainsi fut fait.
Cabriole, lui, sans qu’on lui demande, s’installa sur les pieds

nus de la femme afin de les protéger. Et Pompon, bien assis à côté de
l’homme, tapait avec autorité de la patte droite arrière sur le sol gelé
pour ramener de l’ordre dans les rangs indisciplinés des moutons.

Ils passèrent la nuit à veiller sur les hôtes de la grotte. 
La fête ne fut pas vraiment celle dont les trois petits nouveaux

avaient rêvé. Mais, curieusement, lorsque le soleil sortit de la nuit,
Mitsou, Cabriole et Pompon eurent l’impression d’avoir vécu le plus
beau moment de leur vie.

Le bœuf ouvrit un œil, reprit son souffle et interrogea l’âne :
- Tu n’as pas l’impression qu’on a déjà vécu cette scène ?
La seule réponse fut un clin d’œil accompagné d’un sourire

entendu.

*
*   *

Et vous, vous voulez savoir s'ils étaient tous deux dans la
première crèche avec Marie, Joseph et l'enfant Jésus? Alors, il vous
faudra patienter jusqu'au prochain Noël. Le charme qui permet aux
hommes de comprendre ce que disent les animaux s’éteint aux
premières lueurs du jour de la Nativité. Mais sachez tout de même
que Mitsou, Cabriole et Pompon, eux, font désormais partie des
animaux de la crèche. Auprès des cinq moutons, de l’âne et du bœuf. 
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